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CULTURE

L’Oktoberfest est l'évène-
ment grandiose que Lomé la
capitale togolaise va accueillir
le mois prochain. Connu sous
le nom de la fête de la bière,

cet évènement est organisée
par l’Hôtel 2 Février en parte-
nariat avec la Société Nouvelle
de Boissons (SNB), une bras-
serie togolaise qui met à l’hon-
neur son produit phare : la
bière Warsteiner, brassée
sous licence au Togo. 

L’Oktoberfest est l’un des
festivals le plus célèbre au
monde, connu pour sa chaleur,
son ambiance folklorique et
son amour de la bonne bière.
Célébrée chaque année à Mu-
nich dans la Bavière en Alle-
magne, L’oktoberfest, continue
d’attirer des millions de visi-
teurs. 

Prévu du 09 au 12 octobre,
cet événement de luxe trans-
formera l’hôtel emblématique

de la capitale en un véritable
village bavarois, entre tradi-
tion, gastronomie et convivia-
lité.

Pour l'édition de cette

année 2025, des centaines
d’invités sont attendus à Ak-
waba pool bar & grill, au bord
de la piscine de l’Hôtel 2 Fé-
vrier. Le seul hôtel cinq étoiles
du Togo, certifié ISO 9001 –
HACCP.

Pour la simple raison que
cet hôtel s'associe à la War-
steiner, une bière allemande
de renommée internationale,
cette fête offrira une expé-
rience authentique aux ama-
teurs de culture, de bière et de
moments festifs.

Pour l’Hôtel 2 février, ce
partenariat s’inscrit dans une
volonté d’offrir à sa clientèle
une programmation événe-
mentielle de qualité, en phase
avec les tendances internatio-

nales. Pour la SNB, il s’agit de
marquer les esprits autour
d’un produit premium qui redé-
finit les standards de la bière
au Togo.

Présente sur le marché to-
golais depuis février 2024
grâce à un accord de licence
exclusif avec la SNB, Warstei-
ner – Sikavi incarne le raffine-
ment de la tradition brassicole

allemande allié à l’expertise lo-
cale. 

Notons que depuis 1753,
cette boisson offre une expé-
rience d’immersion dans l’uni-
vers de la bière allemande.
Cette bière premium, brassée
selon la loi allemande de pu-
reté, séduit par sa légèreté, sa
finesse et son goût équilibré.
Elle sera la vedette de l’événe-
ment, avec des dégustations,
des animations et une scéno-
graphie entièrement inspirée
des festivités bavaroises.

Voici présenté le pro-
gramme de cette grande célé-
bration 

- Jeudi 09 Oct – 17h00 : La
cérémonie d’ouverture

- Vendredi 10 Oct – 18h00 :

La soirée entreprise & Institu-
tions - 

- Samedi 11 Oct – 16h00 :
La soirée Jeune et Dynamique
(Soirée Haya haya)

- Dimanche 12 Oct – 12h00
: Le Brunch Familial

- 17h00 :  Auf Wiedersehen
Oktoberfest

Comme temps forts, cet
évènement de nature gran-
diose, sera couplé  des jeux
Tombolas, où des prix à ga-
gner sont entre autres: des
billets d’avions, des nuitées à
l’hôtel, des articles Warsteiner
à gagner, des casiers de War-
steiner à gagner, des dégusta-
tions de bières Warsteiner, des
soirées musicales live avec
des orchestres, fanfares et
DJs de renom et une décou-
verte de la culture brassicole
allemande avec le chef Ralf.

Cet événement s’adresse
au grand public, aux profes-
sionnels, aux amateurs de la
bière et à toutes celles et ceux
qui souhaitent vivre un mo-
ment inédit au cœur de Lomé.

Tarifs individuels : 
Jeudi : 10 000 Fcfa
Vendredi : 25 000f

Samedi : 15 000f
Dimanche : 25 000f

(Brunch)
: 20 000f (Auf

Wiedersehen Oktoberfest)
Ticket passe-partout : 50

000 Fcfa (sauf le brunch)
Pass VIPs – Soirée du ven-

dredi
Package Woezon : 100 000

Fcfa – 4 personnes
Package Taldeou : 200 000

Fcfa - 8 personnes
Package Môgbé : 250 000

Fcfa - 10 personnes
Package N’danemii : 300

000 Fcfa – 12 personnes
Package Ka’bô : 500 000

Fcfa – 20 personnes.

Les Billets sont en vente
dès maintenant à l’hôtel 2 fé-
vrier, à la Direction Commer-
ciale de la SNB et via Gozem.

Infoline :
Hôtel 2 février : +228 22 23

86 00 / 70 35 95 55 / 70 79 44
84

Société Nouvelle de Bois-
sons : +228 70 49 95 48/ 70 49
95 49

La Rédaction 

Pour la 362ème fois, le
peuple Guin-Mina a célébré le
jeudi 18 septembre dernier à
Glidji Kpota, sa fête tradition-
nelle Ekpé Ekpé. Pour cette
année, la pierre sacrée révèle
un message de précaution et
d’espoir. Etait présent le Minis-

tre Pacôme Adjrouvi, repré-
sentant spécial du Président
du Conseil Faure Essozimna
Gnassingbé.

L’événement a été riche en
recueillement et en une am-
biance de convivialité et de

vivre ensemble. Ce qui té-
moigne que ce peuple a per-
pétué de plus sa tradition qui
lui a été léguée par les ancê-
tres et qui souligne l’héritage
culturel et spirituel du peuple
Guin-Mina.

Notons que depuis 1663,

les dignitaires et initiés accom-
plissent ce rituel ac-
compagné de prières et de
purifications. Une occasion
pour les prêtres Vodou d’évo-
quer la paix, la prospérité, la
cohésion sociale et le bonheur
pour le peuple togolais.

Tout en invitant chacun à
œuvrer activement pour la
préservation de leurs valeurs

communes, cette pierre sa-
crée de couleur blanc sale, in-
terdit aux hommes de
convoiter les femmes d’autrui

et de prône l’unité chez les to-
golais, quelles que soient leurs
divergences. Aussi elle

condamne ainsi l’avortement
sur la terre des ancêtres. De
plus, elle conseille aux uns et
aux autres d’éviter tout mal en-

vers autrui.
Annonçant une année de

prospérité, cette pierre fait sa-
voir aussi que les malheurs et
troubles qui arrivent ailleurs,
n’atteindront pas le Togo.

Au-delà de son caractère
spirituel, cette cérémonie de-
meure un moment d’unité na-
tionale. Elle a permis de
rassembler les Guins-Mina du
Togo et de la diaspora autour
de leur identité culturelle et de
leurs valeurs ancestrales.

Rappelons qu’après la
prise de cette pierre sacrée,
les cérémonies et rites initia-
tiques se poursuivent jusqu’au
25 décembre 2025.

Elom

Immersion au cœur de la tradition bavaroise à Lomé

Evènement culturel et
festif de l’Oktoberfest

Ekpé Ekpé

La Pierre sacrée invite
les togolais à prôner
l'unité nationale
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C’est une victoire du mé-
rite, du courage et de la com-
pétence : le Togo célèbre la
nomination du Professeur
Prénam HOUZOU-MOU-
ZOU, première femme Prési-
dente d’Université, modèle
d’excellence et de leadership
au service de la nation.

Par décret du Président
du Conseil, Son Excellence
Faure Essozimna GNAS-
SINGBE, le Professeur Pré-
nam HOUZOU-MOUZOU,
Professeure Titulaire de Rhu-
matologie et Médecin Lieute-
nant-Colonel des Forces
Armées Togolaises, a été
nommée, ce 19 Septembre
2025, Présidente de l’Univer-
sité de Kara. Cette nomina-
tion marque un tournant
historique dans l’enseigne-
ment supérieur togolais,
consacrant pour la première
fois une femme à la tête
d’une université publique na-
tionale.

Le Professeur Prénam
HOUZOU-MOUZOU incarne
l’excellence académique, le

leadership institutionnel et
l’engagement au service de
la santé, de la recherche et
de la formation. Son parcours
exceptionnel, jalonné de pre-
mières historiques, témoigne
d’une rigueur scientifique et
d’un dévouement sans faille
à la promotion du savoir et à
l’émancipation des femmes
dans les sphères acadé-
miques et militaires.

Titulaire de diplômes des
universités de Lomé, Abidjan
et Lille, ancienne Interne des
Hôpitaux du Togo, elle dirige
depuis 2012 le service de
rhumatologie du CHU-Kara,
premier service spécialisé
décentralisé hors de Lomé.
Elle a également présidé la
Commission Médicale
Consultative du CHU-Kara,
contribuant activement à
l’amélioration des soins et à
la structuration des services
hospitaliers dans la région.

Au sein de l’Université de
Kara, son ascension est re-
marquable : Assistante chef
de clinique en 2012, Maître-

Assistante du CAMES en
2015, Maître de Conférences
Agrégée (major de promo-
tion) en 2018, Professeure
Titulaire en 2022, Vice-

Doyenne de la Faculté des
Sciences de la Santé de
2021 à 2024, puis Doyenne
depuis septembre 2024. Elle
a également présidé plu-
sieurs commissions straté-
giques, dont celle de la
recherche et de l’innovation,
et dirigé le comité d’organisa-

tion du 20ème anniversaire
de l’Université.

Distinguée par la Mission
des Nations Unies au Dar-

four, décorée Chevalier puis
Officier de l’Ordre National
du Mérite, le Professeur Hou-
zou Prénam est une figure
emblématique du mérite, du
courage et de la compé-
tence. Elle est la première
Femme militaire interne des
hôpitaux, la première Femme
militaire Professeure d’Uni-
versité, la première Femme
Doyenne de faculté à l’Uni-
versité de Kara, et désormais
la première Femme Prési-
dente d’Université au Togo.

Sa nomination par le Pré-
sident du Conseil est un sym-
bole fort pour la jeunesse
togolaise, pour les femmes
engagées dans les carrières
scientifiques et pour l’ensem-
ble de la communauté uni-
versitaire. Elle ouvre une
nouvelle ère de gouvernance
inclusive, d’innovation acadé-
mique et de rayonnement in-
ternational pour l’Université
de Kara.

Affectueusement appelée
« la Madré » par ses étu-
diants, Professeur HOUZOU-
MOUZOU qui avait pris
fonction au poste de
Doyenne de la FSS-UK  le
20 septembre 2024, succède
au Professeur Kokou TCHA-
RIE ce 20 septembre 2025 à
la tête de l’Université de
Kara.

La Rédaction

Le Togo est définitivement
devenue vendredi 19 sep-
tembre dernier, membre du
Conseil des Gouverneurs de
l’Agence Internationale de
l’Énergie Atomique (AIEA).

C'était à l'occasion de la
69ème  session de la confé-
rence générale qui s’est
tenue à Vienne, en Répu-
blique d’Autriche où le Togo a
été élue pour faire partie du
Conseil des Gouverneurs. 

Il rejoint alors l'instance
stratégique des décideurs qui
sont aux côtés de pays tels
que l’Arabie Saoudite, le Por-
tugal, la Roumanie ou encore
la Jordanie.

Avec cette élection, les ef-
forts constants ainsi que la vi-
sion du Président du Conseil,
Faure Gnassingbé, qui
œuvre inlassablement pour
un Togo actif, respecté et
pleinement engagé dans la

gouvernance internationale
ont été couronnés une fois à
l'international. 

Ce qui traduit une avan-
cée diplomatique pour le
pays.  

L’accession du Togo à ce
cercle restreint s’inscrit dans
la droite ligne de la diploma-
tie d’ouverture, de paix et de
partenariat, engagée  par le
Président du Conseil, Faure

Gnassingbé, dont la vision et
le leadership ne cesse de
hisser le pays vers de nou-
velles sphères d’influence et
de responsabilité internatio-
nale.

Avec cette intégration du

Togo au Conseil des Gouver-
neurs, le pays pourra ainsi
participer directement aux
grandes orientations qui sont
liées à l’usage pacifique, sûr
et responsable de l’énergie
nucléaire.

Pour cette élection,  le mi-
nistre des affaires étran-
gères, de l’Intégration
régionale et des Togolais de
l’extérieur, Professeur Robert
Dussey, n'a pas manqué

d'exprimer sa gratitude à l’en-
semble des États qui ont
soutenu leur candidature. 

En rejoignant ce Conseil
des gouverneurs, le ministre
a souligné le Togo acquiert
une plateforme stratégique

pour faire entendre sa voix,
contribuer aux grandes déci-
sions internationales, et ren-
forcer ses capacités
nationales dans des do-
maines scientifiques et tech-
nologiques majeurs.

Cette lourde responsabi-
lité, confirme encore l'enga-
gement du pays à œuvrer
toujours pour un monde plus
sûr, plus solidaire et plus coo-
pératif.

Notons que le Conseil des
gouverneurs, principal or-
gane exécutif de l’AIEA, joue
un rôle central dans la gou-
vernance de l’Agence. Il su-
pervise ses activités
opérationnelles, approuve
son budget, évalue les ac-
cords de garanties nucléaires
et soumet des recommanda-
tions à l’Assemblée générale
des Nations unies.

Créée en 1957 sous
l’égide des Nations unies,
l’AIEA œuvre pour la promo-
tion de l’utilisation sûre, sécu-
risée et pacifique de l’énergie
nucléaire. Elle intervient no-
tamment dans trois do-
maines clés notamment la
sûreté nucléaire et la sécurité
des installations, la non-pro-
lifération des armes nu-
cléaires, et les applications
pacifiques du nucléaire, no-
tamment dans la santé, l’agri-
culture, la gestion des
ressources en eau et la pro-
duction d’énergie.

Agbé

Le Président du Conseil  honore le parcours d’une femme d’exception

Professeur Prenam HOUZOU-
MOUZOU devient la première 
femme présidente d’université

AIEA:

Le Togo parmi les décideurs
au Conseil des Gouverneurs 
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Nominations dans les
universités publiques :

Le ministre NATCHABA
exprime sa gratitude à Faure
Gnassingbé

Un changement de
personnalités a été effectué à
la tête des universités
publiques du Togo. Parmi
ces nouvelles têtes
entrantes, figure une femme
qui dirigera désormais
l'université de Kara. Une
nomination qui a été salué
par Kanka-Malik
NATCHABA, ministre de
l'enseignement supérieur et
de la recherche. 

À travers cette page
d’histoire qui s’écrit au niveau
de l’enseignement supérieur
togolais, le ministre s'estime
heureux et exprime sa
gratitude au Président du
Conseil qui ne cesse
d'introduire des avancées
majeures au sein des

communautés universitaires.
En nominant Madame

Houzou-Mouzou Prénam G.,
professeur de rhumatologie
et doyenne de la faculté des
sciences de la santé de
l’Université de Kara, à la tête
de cette institution, il a fait
comprendre que c'est un
signal fort en faveur de la
promotion du genre et de la
place des femmes dans la
gouvernance académique.

Dans le même temps, il
n'a pas manqué de saluer
aussi la nomination du
professeur Hounake Kossivi,
qui est titulaire de droit public
et directeur de l’Institut des
métiers de la mer.  Ces
nominations, selon lui,
confirme la volonté du
Président du Conseil à
toujours moderniser
l’écosystème de
l’enseignement supérieur au
Togo.

Kodjovi

La grande salle Prof
Ahadzi-Nounou de la
présidence de l’Université de
Lomé, a servi de cadre pour la
cérémonie de passation de
charges entre le Président
entrant et celui sortant du
temple du savoir. Cette
cérémonie qui s'est déroulée
le samedi 20 septembre
dernier, marque une nouvelle
étape dans la gestion et la
gouvernance de l'universitaire
du Lomé. 

C'est dans une atmosphère
empreinte de respect mutuel
et de reconnaissance, qu'a eu
lieu cette cérémonie en
présence du ministre de
l’Enseignement supérieur et
de la Recherche. 

Enseignants-chercheurs
responsables administratifs,
politiques, étudiants,
partenaires institutionnels,
parents et amis, étaient aussi
de la partie.

À l'issue de cette

cérémonie, le président
sortant,  professeur Adama
Mawulé Kpodar, a exprimé sa
gratitude vis-à-vis du
Président du Conseil Faure
Essozimna Gnassingbé pour
avoir placé en sa personne
toute sa confiance tout au long
de son mandat. À l'endroit de
tous ses collègues et
collaborateurs, il n'a pas
manqué de leur adresser ses
vives salutations pour les
efforts collectifs que chacun
d'entre eux a eu à fournir. Ce
qui leur a permis de renforcer
une fois de plus, la qualité de
l’enseignement, la recherche
scientifique et l’ouverture de
l’Université de Lomé au plan
international.

Son successeur,
professeur Kossivi Hounaké a
de son côté, salué le grand
boulot abattu par son
prédécesseur. Tout en
exprimant aussi sa gratitude
au Président du Conseil pour
sa marque de confiance

également. Il promet de
poursuivre les réformes
entamées par le président
sortant. Il n'a pas manqué
d'insister sur la nécessité de
consolider les acquis,
d’améliorer les conditions de
vie et d’étude sur le campus,
et de renforcer les liens entre

l’université et les secteurs
socio-économiques.

Spécialiste reconnu dans
son domaine, le professeur
Hounaké entend inscrire son
mandat dans une dynamique
de modernisation, d’inclusion
et de rayonnement

académique. Il a également
exprimé sa volonté de
dialoguer avec les différentes
composantes de la
communauté universitaire
pour bâtir une institution plus
résiliente et plus ouverte sur le
monde.

Avec cette transition au
sein de l’Université de Lomé,
le ministre Kanka-Malik
Natchaba a une fois encore
salué la vision du président du
Conseil Faure Essozimna
Gnassingbé, qui ne cesse de
nourrir de fortes ambitions
pour que ce temple du savoir
puisse demeurer un pôle
d’excellence et d’innovation au
service du développement
national et international. 

Il reste confiant qu'avec la
rigueur et le savoir-faire du
professeur Kpodar, le
professeur Kossivi Hounaké
qui incarne désormais cette
nouvelle impulsion, relèvera
aussi les défis à venir. 

Elom

Université de Lomé

Le professeur Kossivi Hounaké prend les commandes

Nominations dans les universités publiques

Le ministre NATCHABA
exprime sa gratitude à
Faure Gnassingbé
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Les 13 et 14 octobre
prochains, une grande
rencontre de la Coalition
Islamique Militaire de Lutte
contre le Terrorisme (CIMCT)
aura lieu à Lomé. Placée sous le
signe du soutien opérationnel
et logistique, et organisée en
collaboration avec les autorités
togolaises, cette initiative vise à
renforcer les capacités des
unités de lutte contre le
terrorisme au Togo.

Seront présents à cette
rencontre, le ministre de la
défense, le chef d’état-major

général des Forces armées
togolaises, ainsi que le général
de division Mohammed bin
Saeed Al-Moghedi, secrétaire
général de la CIMCT. Outre ces
personnalités, les représentants
des institutions militaires et
sécuritaires ainsi que les
organisations de la société civile
seront également de la partie.

Durant les deux jours de
travaux, la CIMCT présentera
aux participants une stratégie
visant à doter les pays membres
de moyens militaires modernes,
à améliorer la logistique de
préparation et à renforcer la

coordination entre acteurs
sécuritaires. Une stratégie qui
permettra à ces pays de faire
face à la montée en puissance
des groupes terroristes armés,

qui se caractérisent par un accès
accru à des armes sophistiquées
et à la diffusion d’idéologies
extrémistes sur différentes
plateformes.  Les discussions et

échanges porteront aussi sur la
nécessité d’adopter les
meilleures pratiques et normes
internationales, pour assurer
une réponse coordonnée et
efficace face à l’évolution rapide
des menaces.

L’objectif visé par
l'organisation, c'est de mieux
préparer les forces armées et de
sécurité à contrer les menaces
terroristes, le sabotage et les
crimes transnationaux, tout en
respectant la souveraineté des
États concernés.

Notons qu'à travers cette
initiative, le Togo pourra
renforcer son partenariat avec la
CIMCT et confirmer son
engagement à protéger son
territoire et ses populations
contre l’extrémisme violent.

Elom

Candidat aux élections
législatives de 2025 pour une
représentation à l’Assemblée
Nationale la diaspora gabonaise
zone Afrique, Eliezer
Moukouboungou Gomat
poursuit sa campagne
électorale à travers le continent.
Basé en Afrique du Sud, il a
récemment effectué un
déplacement au Togo, où il a
rencontré ses compatriotes. 

L'objectif est de leur
présenter son projet de société
articulé autour de quatre axes
majeurs.

« Je suis Eliezer

Moukouboungou Gomat,
candidat aux législatives de
2025 pour représenter la
diaspora gabonaise zone
Afrique. Aujourd’hui, je viens
partager avec vous mon
programme et vous exposer les
raisons qui m’ont conduit à
m’engager en politique, afin de
défendre les intérêts de la
diaspora gabonaise », a-t-il
déclaré lors de l'ouverture de sa
rencontre avec la communauté
gabonaise à Lomé.

Soulignant le caractère
inédit de ce scrutin, il a insisté

sur la portée historique de cette
élection, une première au
Gabon et qui permettra aux
députés de la diaspora de siéger
à l’Assemblée nationale.

Urbaniste de formation,
installé depuis douze ans en
Afrique du Sud, il rappelle son
parcours professionnel et
associatif, marqué par son
engagement communautaire et
ses distinctions, notamment
son élection comme « meilleur
urbaniste, catégorie
environnement » à
Johannesburg en 2023. « Cette

expertise, alliée à mon
attachement à la communauté,
me pousse aujourd’hui à
briguer ce mandat », a-t-il
expliqué.

Son projet repose sur quatre
piliers. D’abord, la
reconnaissance et le
financement des associations
de la diaspora, trop souvent
privées de statut légal et de
ressources. Ensuite, le retour et

la valorisation des compétences
des Gabonais formés à
l’étranger, afin de favoriser leur
réinsertion et le transfert de
savoir-faire au pays. Le
troisième axe met l’accent sur la
création d’un cadre sécurisé
pour l’investissement, avec un
guichet unique destiné aux
entrepreneurs de la diaspora.
Enfin, le quatrième pilier
concerne la protection des
étudiants, à travers la régularité
des bourses et un fonds
d’urgence pour ceux en
difficulté.

Lors de sa rencontre avec les

leaders associatifs gabonais du
Togo, le candidat s’est dit ému
par le témoignage de Fabiola,
présidente des entrepreneurs
gabonais au Togo, qui a déploré
le manque d’assistance de
l’État. En réponse, il s’est
engagé à ce que la Banque de
l’Entrepreneuriat s’ouvre
également à la diaspora.

Il a par ailleurs rendu visite
au Haut-Commissariat du

Gabon au Togo, où il a échangé
avec l’ambassadeur Maximilien
Mangoualamangoye.
Accompagné de son mentor,
Son Excellence Akpa, ancien
vice-président de la
Commission économique et
sociale de l’Union africaine, il a
insisté sur la situation des
étudiants gabonais au Togo,
dont « plus de 90 % rencontrent
des difficultés graves dues à des
arriérés de versement de
bourses ».

Après sa rencontre avec le
Haut-Commissaire, lui et son
équipe ont eu à présenter leurs

salutations les plus distinguées
au Président de la Commission
électorale du Togo ainsi qu’à
toute son équipe. Là encore, les
échanges ont éte très riches et
constructifs. À cette rencontre,
il a fait savoir que le Président a
eu à répondre à certaines de
leurs questions. C'était une
occasion pour lui, de leur
rappeler l’importance de
remettre les accréditations à
leurs représentants dans les

Benjamin Tchabi

Lutte contre le terrorisme

Lomé s'apprête à accueillir  une
grande rencontre de la CIMCT

Diaspora Gabonnaise à Lomé

Eliezer Moukouboungou Gomat partage
sa vision pour les prochaines législatives

différents bureaux de vote, afin
de garantir et de contrôler le
bon déroulement des votes des
électeurs.

Convaincu de la capacité de
la diaspora à devenir un acteur
stratégique du développement,
Eliezer Moukouboungou Gomat
a conclu son message par un
appel à l’unité : « Mesdames et
Messieurs, je suis convaincu
qu’avec votre soutien, la
diaspora gabonaise pourra
connaître cinq années de
croissance exponentielle et
devenir un moteur du
développement national et
régional».

La Rédaction
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ACTUALITE

Les 24, 25 et 26 septembre
2025, une grève de 72 heures
perturbera les banques, les com-
pagnies d’assurance et les établis-
sements financiers du pays. Une
information portée par le SYN-
BANK Togo lors d'une réunion des
membres du Syndicat des em-
ployés et cadres des assurances
du Togo (SYNASSUR) ainsi que
ceux du Syndicat des employés et
cadres des banques, des établis-
sements financiers et des assu-
rances du Togo (SYNBANK Togo).

Le dossier a connu un nou-
veau rebondissement après des
déclarations publiques de diri-

geants de SUNU Bank qui esti-
ment que  le rapport de la com-
mission bancaire mettait en
doute la viabilité du modèle éco-
nomique de l’établissement. Une
sortie qui n’a pas été du goût des
syndicats. De plus, plusieurs res-
ponsables syndicaux, dont le se-
crétaire général du CEMAD,
syndicat du secteur des micros fi-
nances, figurent parmi les em-
ployés évincés. Pour la base,
cette décision constitue une at-
taque directe contre la liberté
syndicale.

Le deuxième aspect soulevé
par les membres, est l'inclusivité

des investissements où ils esti-
ment que  tout investissement
doit tenir compte des minorités.
Et parmi ces minorités, figurent
les femmes dont la proportion at-
teint jusqu'à 90% sur la liste de

ceux qui sont licenciés par SUNU
Bank. À travers cet aspect, ils
pensent que ces investissements
ne sont pas inclusifs. L'autre
point aussi qui fâche selon le SG
du SYNBANK Togo Yati Awoula

BABA, est que les dirigeants de
SUNU Bank se sont attaqués aux
acteurs de la vie sociale qui sont
les délégués syndicaux et lui-
même sa personnalité.

C'est sur ses points que les
membres des deux syndicats sont
en train d'exprimer leur indigna-
tion. 

Cette situation que déplore
les membres des deux syndicats,
va les amener à une grève de 72
heures où la base reste ferme sur
le fait que toutes les banques,
compagnies d’assurance et éta-
blissements financiers resteront
portes closes. D'où il a été de-
mandé aux clients d’anticiper sur
ses dates en faisant leurs opéra-
tions afin d’éviter des désagré-
ments majeurs.

Elom

Ce 21 septembre, le monde
entier célèbre la journée inter-
nationale de la paix. Pour l'occa-
sion, la Commission Nationale
des Droits de l'Homme (CNDH)
et la branche togolaise du Ré-
seau Ouest Africain pour l'Edifi-
cation de la Paix (WANEP-Togo)
invitent chaque citoyen togolais
à devenir un artisan de paix
dans sa communauté respec-
tive. 

Placée sous le thème : «
Agissons pour un monde paci-
fique », cette journée a permis
à la CNDH et au WANEP-Togo
d'affirmer que la paix et les
droits de l’homme sont indisso-
ciables dans toute société qui se
veut pérenne.

Pour les premiers responsa-
bles des deux institutions, no-
tamment Me Kwao Ohini
Sanvee, de la CNDH et Yawo
Seyram Adiakpo, de WANEP-
Togo, la paix repose sur des va-

leurs profondes telles que le
respect de la dignité humaine,
la justice, la solidarité et le dia-
logue. Selon eux, sans cette
paix, la protection des droits de
l’homme reste un idéal fragile,
voire utopique.

" Là où règnent l’écoute, la
tolérance et l’équité, la paix
prend racine. Elle se construit
chaque jour à travers nos choix,
nos sensibilités, nos paroles et
nos actes. Préserver la paix,
c’est défendre les droits de cha-
cun, c’est refuser la haine, c’est
faire de l’humanité une prio-
rité" ont-t-ils déclaré. 

Devenir un artisan de paix en
cultivant le dialogue, en rejetant
la violence, en respectant la di-
versité et en défendant les
droits des autres comme les
siens propres, reste l'objectif
que poursuivent les deux insti-
tutions. D'où ils invitent une fois
encore  chaque citoyenne et
chaque citoyen à toujours culti-
ver cette paix au sein de leurs
sociétés. 

Au demeurant, elles réaffir-
ment leur engagement à pro-

mouvoir, à protéger les droits
de l’homme et à œuvrer aux
côtés de toutes les forces vives
de la nation, pour une société
plus juste, plus équitable et plus
pacifique.

Agbé

Banques et compagnies d’assurance

Des perturbations en vue

Journée internationale de la paix 2025

Un appel de la CNDH et
du WANEP aux Togolais

De nouvelles mesures
viennent d'être intégrées dans le
système SYDONIA de l'Office
Togolais des Recettes (OTR).
L'objectif visé est de renforcer le
contrôle de l’origine
préférentielle des marchandises
déclarées à l’importation.

L'information est parvenue à
notre rédaction via une note
signée le 12 septembre 2025,
par le Commissaire Général de
l'OTR, Philippe Kokou B.
TCHODIE. Selon cette note, il est
désormais obligatoire, lors de la
saisie de la Déclaration en
Douane Unique (DDU) dans le
système SYDONIA, que les
opérateurs économiques et les
déclarants en douane puissent
fournir certaines informations et
documents justificatifs pour
toute marchandise bénéficiant
d’un tarif préférentiel lié à un
code additionnel.

Cette initiative s’inscrit dans
le cadre du respect des accords
commerciaux et des préférences
tarifaires dont bénéficie le Togo
au niveau régional (CEDEAO,
ZLECAf) et international. Elle vise
également à lutter contre les
fraudes à l’origine et à garantir
une application équitable des

régimes douaniers préférentiels.
Pour le commissaire Général,

cette nouvelle mesure permettra
à l'office, d’assurer une meilleure
traçabilité de l’origine des
produits importés sous régime
préférentiel. Aussi les déclarants
doivent-ils impérativement,
renseigner la case 36 de la DDU
relative au régime douanier
applicable ; charger une copie du
Certificat d’Origine (CO) dans
l’onglet « documents scannés »
du système SYDONIA ; inscrire le
numéro du CO dans l’onglet «
documents joints ».

Notons qu'un champ

bloquant a été mis en place dans
SYDONIA et que toute omission
de ces éléments empêchera
désormais la validation de la
déclaration en douane. Donc il
faut dire qu'il ne sera donc plus
possible de bénéficier des
préférences tarifaires sans
fournir les justificatifs requis.

Au demeurant à travers ce
communiqué, le Commissaire
Général appelle l’ensemble des
opérateurs économiques et des
déclarants en douane à se
conformer scrupuleusement à
ces nouvelles dispositions.

Elom

SYDONIA

L'OTR introduit de nouvelles réformes
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CULTURE

La section togolaise de la Fon-
dation Mohammed VI des Ou-
léma africains a organisé, le
samedi 6 septembre 2025, la
deuxième édition du concours
national de présélection du Ha-
dith Nabawi Acharif. Cette ren-
contre, qui a réuni des candidats
venus des quatre coins du pays,
n’avait rien d’une simple compé-
tition : elle s’est affirmée comme

un acte de préservation et de
transmission d’un patrimoine spi-
rituel fondamental, destiné à
éclairer les jeunes générations
musulmanes.

Pour les initiateurs de cette
épreuve, l’enseignement isla-
mique repose sur un équilibre in-
dissociable : l’union entre le
Coran et les hadiths. Ces paroles
du Prophète, véritables clés d’in-
terprétation du Livre saint,
constituent un socle irremplaça-
ble pour approfondir la foi et gui-
der la pratique des croyants.

« Nous sommes très heureux
que le concours ait été bien orga-
nisé. Les participants ont su mé-

moriser avec rigueur, et, Dieu
merci, nous comme la Fondation,
nous sommes satisfaits du travail
accompli. En Islam, nous avons
d’abord le Coran, puis les hadiths,
qui constituent la tradition du
Prophète. Ils englobent les dix ac-
tions du Prophète, et c’est ce que
nous appelons les hadiths. Ce
sont eux qui nous aident à mieux
comprendre le Coran. Pour un

musulman, la connaissance des
hadiths est essentielle afin de
bien saisir les fondements de la
religion. C’est pour préserver ce
savoir que ce concours a été or-
ganisé », a expliqué Alaka Idris-
sou, membre de la Fondation
Mohammed VI, section Togo.

Au-delà de l’aspect pédago-
gique, cette initiative revêt une
dimension diplomatique. Elle il-
lustre la convergence entre le
Maroc et le Togo, unis dans la dé-
fense d’un islam modéré et fidèle
à son authenticité. La Fondation,
à travers ses antennes africaines,
incarne cette volonté de coopé-

ration spirituelle et culturelle, ins-
crivant ainsi la religion dans une
dynamique d’unité et de rayon-
nement.

« Tout d’abord, permettez-moi
de remercier le président du
Conseil, Faure Essozimna Gnas-
singbé, ainsi que son homologue
marocain, à l’origine de cette Fon-
dation, qui œuvre à préserver et
à transmettre les paroles prophé-
tiques à travers le monde. Au-
jourd’hui, notre rôle est d’évaluer
les enfants afin de vérifier leur
maîtrise de ces paroles », a dé-
claré Adam Awali, président du
jury.

La rigueur imposée par les
examinateurs s’est traduite par

une exigence de fidélité absolue
dans la récitation. La prononcia-
tion correcte de chaque mot en
arabe constituait un critère de sé-
lection déterminant. À travers
cette vigilance, le jury a voulu té-
moigner de l’importance capitale
d’une transmission fidèle,
exempte de toute altération.

« Nous avons veillé à ce que
les hadiths soient récités exacte-
ment tels qu’ils ont été pronon-
cés par le Prophète, et qu’ils
soient ainsi perpétués. Tous les
candidats se sont investis avec sé-
rieux, mais comme il s’agit d’un
concours, il fallait désigner un
lauréat. Concernant la langue

arabe, la prononciation juste des
mots a été un critère détermi-
nant pour départager les candi-
dats », a-t-il ajouté.

Afin de refléter la diversité des
niveaux de savoir, le concours
s’est articulé en trois catégories
distinctes. La première, centrée
sur la mémorisation pure, invitait
les candidats à restituer quarante
hadiths. La seconde proposait
trente-cinq paroles, accompa-
gnées de leur traduction et d’ex-
plications linguistiques. Quant à
la troisième, elle associait vingt-
cinq hadiths à une mise en pers-
pective juridique, soulignant les
règles de jurisprudence qu’ils im-
pliquent.

« La première catégorie
consistait à mémoriser quarante

paroles prophétiques. La
deuxième, trente-cinq paroles ac-
compagnées de la traduction et
de l’explication de certains
termes arabes. La troisième por-
tait sur vingt-cinq paroles prophé-
tiques assorties des règles de
jurisprudence qui en découlent »,
a précisé le président du jury.

Pour les lauréats, cette vic-
toire dépasse largement la simple
reconnaissance académique. Elle
se vit comme une bénédiction,
un signe de l’assistance divine, et
un engagement à incarner ce sa-
voir dans leur vie quotidienne.
Leur triomphe est avant tout un
hommage à la foi et à la persévé-

rance.
« Nous rendons grâce à Dieu

pour Son assistance qui nous a
permis de réussir cette épreuve.
C’est avec joie et reconnaissance
que nous accueillons cette vic-
toire. Nous, les lauréats, ne
sommes pas les meilleurs ; c’est
avant tout la grâce d’Allah. Nous
tenons à exprimer notre grati-
tude aux organisateurs, en parti-
culier à la Fondation Roi
Mohammed VI », a déclaré Ab-
doulaye Badaroudine, au nom
des lauréats de cette édition.

La conclusion de la cérémo-
nie, marquée par une prière so-
lennelle pour le président Faure
Gnassingbé et pour Sa Majesté le
Roi Mohammed VI, a donné à
l’événement une résonance spiri-

tuelle et politique à la fois. Désor-
mais, les vainqueurs porteront
haut les couleurs du Togo lors de
la phase continentale, face à
d’autres compétiteurs venus de
l’ensemble du continent africain.

En magnifiant la mémoire pro-
phétique et en valorisant l’excel-
lence religieuse, cette
compétition a transcendé les
murs d’une simple salle d’examen
pour s’imposer comme un sym-
bole : celui d’une jeunesse atta-
chée à ses racines, prête à
préserver et à transmettre un hé-
ritage immatériel qui demeure au
cœur de la foi musulmane.

Elom

Entre tradition et modernité,
l’Allaga ouvre une voie inédite
pour la musique togolaise. En
créant cet instrument singulier,
Aklama démontre que
l’innovation peut prolonger
l’héritage ancestral et l’inscrire
dans une dynamique tournée

vers l’avenir. Plus qu’une
invention musicale, l’Allaga se
présente comme une passerelle
entre le passé et le futur, entre

les racines profondes et l’élan
créatif contemporain.

C’est à Lomé, le vendredi 12
septembre 2025, que le public a
découvert pour la première fois
cette création hors norme.
Devant une salle comble, le
percussionniste togolais a dévoilé

son œuvre, fruit de
huit années de
recherches et
d’expérimentations.
Maîtrisant plus
d’une quinzaine
d’instruments
traditionnels, il a su
concevoir une
batterie africaine à
la fois puissante et
identifiable. « J’ai
pensé créer un

instrument que nous, gens du
Sud, pourrions utiliser pour nous
identifier. Le son est puissant,
parfois plus que celui d’une

batterie classique. Cela fait huit
ans que je travaille cette
technique », a-t-il confié avec
fierté.

Le concert, organisé par
Rythmes et Songs Production, fut
l’occasion de revisiter son
répertoire et de mêler aux
tambours d’Agbadja du Sud et du
Nord les castagnettes, gongs et
trompettes qui composent
l’Allaga. « La musique que vous
avez savourée ce soir s’appelle
Aklama », a-t-il expliqué, révélant
l’ambition de donner à cette
invention une portée universelle.

Cette vision a été saluée par
de nombreuses voix du monde
culturel. Pour Koevidjenou Koévi,
président de la Fédération
togolaise des cinéastes, « c’est un
spectacle inédit, capable
d’animer un festival entier ».
Même son de cloche chez Waro,
griot respecté, qui voit dans
l’Allaga « une invention qui
mérite d’être promue car elle
constitue une véritable batterie
togolaise ».

Aklama ne cache pas son
souhait d’ancrer durablement
l’Allaga dans le patrimoine
national. Il espère le voir

enseigné dans les écoles
spécialisées et fabriqué
localement, afin que cette
création puisse être transmise
aux générations futures. « Mon
souhait est de faire connaître
cette musique au-delà du Togo »,
a-t-il ajouté, donnant à ce projet
une dimension internationale.

Par cette initiative, le
percussionniste ne se contente
pas de réinventer
l’instrumentation : il offre au
Togo une identité musicale
renouvelée, prête à rayonner
bien au-delà de ses frontières.

Dieudonné

Concours du Hadith

Un acte de transmission
d’un patrimoine spirituel

Allaga

Une nouvelle identité
sonore pour le Togo
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